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Journal de Roubaix 
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région Depuis le fi juin, 476 .700 tonnes de navires de guerre 

oo de transport ont ete coumes ou endommagées dans la Manche 
LONDRES HARCELÉ PAR LES <ENGINS-MYSTÈRE> 

l a tête de- pont anglaise à l'est de l'Orne a encore été réduite 
EN ITALIE, LA GRANDE BATAILLE DÉFENSIVE FAIT RAGE 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 21 J U I N . — Le haut commandement Pf??*0*.**. a00*1"*»1» ofOders, radio. 
« ., , J télégraphiste» et autre» troupe» »pé-

ie» force» armée» communique : claies a été anéanti. 
En Normandie, la tête de pont ennemie, à l'est de l'Orne a encore 

été réduite. 
Les attaques ennemies au sud.ouest de TUly ont été repoussées. Quinze 

blindés ont été détruits au cours de ces actions. 
Des attaques ennemies au nord de Valognes ont échoué. L'ennemi a 

taté, au moyen de forces peu Importantes, le front méridional de la forte
resse de Cherbourg. Il a été repoussé partout. Plusieurs Toitures de recon
naissance blindées ont été incendiées. 

Le feu de harcèlement contre Londres a été poursuivi. 
Des avions de combat ont placé, au cours de la nuit de mardi à 

mercredi, des coups de plein fouet sur des rassemblements de navire» 
ennemis devant la côte normande. 

Depuis le 8 Juin, la Luftwaffe. la marine de guerre et les batteries 
côtieres de la marine et de l'armée de terre ont coulé, devant la côte 
normande et dans la Manche, sans compter les navires ennemis qui se sont 
heurtés à des mines, deux croiseurs, 14 contre-torpilleurs. 4 vedettes rapides, 
7 cargos et navires de transport Jaugeant ensemble 167.000 tonnes et 12 
péniche» de débarquement chargées de chars et déplaçant 18.300 tonnes. 
Par des bombes, des torpilles et le tir de l'artillerie, 3 croiseurs lourds 
2 autres croiseurs, 21 contre-torpilleurs, 9 vedettes rapides, 68 cargos et 
navires de transport Jaugeant 287.000 tonnes, 2 péniche» de débarquement 
jHéptaçant 4.ooo tonnes et un vapeur d'Importance moyenne ont été 
endommagés. 

En Italie centrale la grande bataille défensive a encore fait rage mardi, 
et avec la même violence, sur un front de plus de 140 km. A plusieurs 
reprises, l'ennemi a tenté, en concentrant fortement ses forces, de briser 
notre front. Toute» les tentatives de percée ont échoué par suite de la 
résistance acharnée de nos troupes. Apres que quelques Infiltrations locales 
eurent été nettoyées, la ligne de combat principale se trouvait le soir 
entièrement entre nos mains. Dans le secteur au nord-ouest de Pérouse 
seulement, les combat» ne se sont pas encore apaisés. Les pertes sanglantes 
de l'ennemi ont *te particulièrement élevées. 

Au cours du transport sur le continent des troupes qui se trouvaient 
sur l'île d'Elbe, et qui a été annoncé, deux vedettes rapides ennemies ont 
été coulées, deux autres gravement endommagées et deux chasseurs bom
bardiers abattus en repoussant de» attaques exécutées par des forces navales 
et aériennes ennemies. Au cours de ces combats, les pontons armés se 
trouvant sous le commandement du capitaine de corvette Wehrmann et la 
batterie avancée de la marine « Plombtno » se sont particulièrement 
distingués. 

Dans le secteur méridional du front de l'Est, au sud de l'autostrade 
de Smolenafc et au sud-est de Vltebsk des attaque» locales soviétiques ont 
échoué. Des bâtiments de protection de la marine de guerre ont coulé les 
19 et 20 Juin, dans le golfe de Finlande, au cours de durs combat» na'vals 
et aérions, S vedettes rapides soviétiques et en ont endommagé 8 antres 
dont certaines prirent feu ; Us ont aussi abattu 9 avions ennemis. Un de 
nos bâtiments a coulé. 

Dans la matinée de mardi, de puissante» formations de bombardiers 
nord-américains ont effectué de» attaques terroristes contra les villes 
de Hambourg, de Hanovre, de Magdebourg »t Stettln. Il y a eu des degats 
et de» pertes parmi la population. La défense antiaérienne a détruit 81 
avions ennemis, dont SX bombardiers quadrimoteurs. Vingt-trois autres 
bombardiers quadrimoteurs, après avoir été attaqués par nos chasseurs et 
nos avions destructeurs, ont été forcés d'atterrir en territoire suédois. 

Le butta comporte notamment : 4 
chars, 30 canons, de nombreuses 
armes lourdes, et légères d'Infanterie, 
31 émetteur» américaine. d'Importan
tes quantités de vivre» et de nom
breuses tètes de bétali enlevées à Ut 
population. 

EN ITALIE 
Furieux combats autour de Pérouse 

Après de dur» oornbet» la ville de 
rérouas a été évacuée par le» reste» 
de» arrière s j s j s j aUemendee, 

Les Britannique» ont lancé tamé-
8J.se«muât des force» concentrée» de 
ehars «t d'tocatvtsrl» A l'assaut des 
nouvelle» ligne» allemande» et de fu
rieux combats sont en cours. 

A en Juger par les importante* posi
tion» de départ de blindes, kl semble 
que les Britanniques aient l'inten
tion d* sMsfjsjsJbJi une reste opéra
tion de perce» contra le flanc et l'ar

riére de l'aile gauche du from défen 
sa" allemand 

EN CROATIE CENTRALE 

Les bolcnevistei perdent 
près de 10.000 tacs 

Berlin, 21 Juin. — Au oours de» ré' 
osntes opérations de nettoyage me
nées avec succès par les forces d'ordre 
allemandes contre la Croatie centrale 
où s'était établi le quartier général 
de Tito, les bandes boloheviste» ont 
abandonné sur le champ de bataille 
Prés de 10000 morts et 400 prison 
niera. Un état-major américain oom 

SAUVAGERIE ET HYPOCRISIE 
On m trouvé sur le corps d'un oom-• ennemis, tondu que les Anpto-Amert-

«eiirfsnf d'une divuion canadienne | osiru se présentent aujourd'hui en 
«s* ordre invitant les troupe» d'inva-1 amis, et se prétendent libérateur» /— 
•sou à ne temér aucun compte de» I San» doute ont-U» depuis longtemps 
population» françaises ; dan» le a u {pressenti que la comparaison ne leur 
où chassés de leurs ville», le» nabi 
tant» fuiraient »ur le» route», tl ne 
faudrait pa» hériter à le» balayer. 

Ordre d'une féroce sauvagerie, et 
qui t'inspire évidemment de» prin
cipe» du vicomte Fitzalan, membre 
de la Chambre de» Lorde, qui pro-; 
clamait la 10 février dernier : « Je 
sut» cent pour cent pour le bombar
dement de* population» civile» quelles 
qu'elle» soient / » 

On ne peut t'empécher d'évoquer 
les jour» de juin 1040, tandis que la 
tuée de l'armée allemande te pour
suivait à travers la Fronce». Que 
n'avait-on pa» dit sur les cruautés 
qu'elle réservait aux civil» françai». 
sur la férocité de ses soldat» I Des 
barbares / criait-on. St l'exode massif 
de la population n'eut d'autre cause 
que la terreur qu'une stupide propa
gande avait répandue dan» le» esprits. 
Muet fut-ce une surprise pour le» 
Frsjiipsn. quand ils constatèrent que 

i ttmWÊsmm ê mu
ant r< 

ile étaient encore les 

serait pas favorable puisqu'ils ont pris 
soin de distribuer, avant le débarque
ment, à tous les soldats un opuscule 
dans lequel il est plutôt piquant de 
lire que « le soldat allemand t'est 
conduit en France d'une façon re
marquablement correcte, s Et on in
vite les Tommies 1944 à ne rien faire 
qui puisse donner d'eux une fâcheuse 
opinion. 

...Inoauda vonenuml... Il est recom
mandé à chaque militaire anglais de 
ne pas exprimer son opinon sur la 
campagne de 1040 : c tout le monde 
sait que nous autres Anglais pensons 
que les Français se sont mal battus 
et qu'il» nous ont trahi» en concluant 
l'armittiee. » 

Et voilà comment ils écrivent l'his
toire /.„ N'étaient-eUe» donc pas an
glaises le» divisions qui malgré le» 
promesse» formelles faites au général 
Weygand, s'éloignaient, sans même 
aviser le commandement français, de» 
rives d» ta Somme et fuyaient hdti-
vement le combat T 

Itou», mou» ne tramons pas oublié, 
ësmm 

DANS LES AIRS 
Nouvelle attaque terroriste 

sar Berlin 
Berlin. 21 Juta — Dans 1* matinée 

du 21 Juin, des bombardiers nord-
américains ont effectué une nouvelle 
attaque terroriste contre la capitale 
du Beich. 

De nombreux bombardiers ont sur
volé l'agglomération en grande partie 
recouverte de nuage» et ont lancé 
de grandes quantités de bombes 
explosives et Incendiaires au hasard 
sur différent» quartiers de la ville 
C'est de nouveau les quartiers à po
pulation dense qui ont été principa
lement atteints et dans lesquels des 
dégâts et des pertes dans la popu
lation se sont produits. Des églises, 
des hôpitaux, des maisons et de» 
monuments artistiques, ainsi que des 
édifice» historiques ont de nouveau 
servi de cible à cette attaque 

De» chasseurs et l'artillerie de la 
D. C. A. ont opposé une défense 
vigoureuse. 

Les Finlandais se sont retirés 
au delà de Viborg 

Helalnks, 21 Juin. — Volet ls texte 
du communique finlandais : 

Sur l'isthme de Caréné, l'ennemi 
soutenu par des chars, de l'artillerie 
et des avions, a violemment attaqué 
mardi no» positions au sud de V*. 
borg. Après de dura combats, il a 
réussi à pénétrer dans la ville Par 
suite da le pression ennemie, nos 
troupes durent se retirer sur de nou
velles positions Immédiatement au 
nord et au nord-est de la via*. 

A Test de Viborg, de violentes atta
ques ennemies soutenues par des 
chars, furent repoussé as Douée chars 
adverses furent détruits. 

Prés de Ayropaerae. l'ennemi pro
nonça plusieurs assauts qui furent 
repousses avec de grosses pertes. 

Dans la partie orientale de l'erthme 
de Carélie une tentative ennemie de 
franchir le canal de Hlvanto. fut 
déjouée Un grand nombre de trans
ports furent coulés Au cours des 
deux derniers Jours, 28 blindée enne
mi* furent anéantis avec certitude. 

Sur les isthmes d'Aunus et de 
Maaeseikae. l'enmemv s effectué à 
plusieurs endroits, avec de» forma
tions fortes d'un bataillon, des atta
ques locales qui furent refoulées avec 
des pertes importantes pour les 
ssasJSeasa. 

L'application de la loi 
sur l'assurance scolaire 

obligatoire 

Les modalités d'application de ia 
loi sur l'assurance scolaire obliga
toire sont précisées par un décret 
qui a paru au « journal Officiel » 

Les risques sont garantis pour les 
accidents corporels survenus à l'Inté
rieur ou à l'extérieur de l'établisse
ment d*en>etgnement au cours des 
activités organisées par l'administra
tion ou sous son contrôle 

Sont aussi garanti» les accidents 
survenus pendant la durée du trajet 
effectué par les élèves ou étudiants 
de leur domicile Jusqu'au lieu d'ac
tivité contrôlée 

LA POPULATION FRANÇAISE 
FUIT L'ENFER DE NORMANDIE 

Front dé Normandie, 21 Juin. — De 
l'envoyé spécial de l'OSJ. : 

Sur cette route solitaire qui ser
pente entre les arbre*, une femme 
avance péniblement Elle pousse une 
voiture d'enfant dans laquelle sont 
entassés quelques bardes et les objets 
les plus hétéroclites. Quatre enfante 
traînent à «a suite, harassé», le visage 
couvert de poussière avec, dans les 
yeux, cette expreseaon hagarde qu'ont 
souvent les enfants lorsqu'ils ont 
assisté A un drame qui dépasse leur 
entendement. 

Le plu» Jeune peut avoir six ans. .U 
se cramponne à la voiture pour ne 
point trébuoher. Le plus Age ports 
sous le bras un lapin vivant dans 
un cageot. La femme marche lente
ment parce qu'elle a les pieds en 
sang et qu'elle A remplacé ses chaus
sures par des bsnrtagea de chiffon» 

Un tel spectacle était courant en 
1940 au moment de l'exode. Aussi b-«n 
est-ce d'un nouvel exode qu'il s'agit. 
Cette personne est une s traînarde • 
des premiers groupes de réfugié» de 
Oaen qui sont arrivés à pied le matin 
à Pleury-eur-Orne. pour être disper
se» dans certaines communes de 
l'Orne, leur département d'accueil La 
route qu'empruntent les réfugiés est 
la seule qu* puisse encore être par
courue sans trop de danger 

La femme, fatiguée, s'est sas lis au 
bord du talus. 

« Mon mari, dét-eèke, était répara
teur de vélos au yal-Fleury. Au mo
ment de la destruction de la vUle, le 
6 Juin. Je me suis réfugiée dans les 
cavernes du Vel-Fieury. Mais noua 
avons été obligés de les quitter le 8. 
Nous avons pris 1* route avec tout 
le bourg, vingt mille personne* peut-
être. Mais bientôt, les groupes se sont 
espacés. Les plus vaillants et les plus 
Jeune» marchant en tête, les autres 
restant en arriére, ou béen station
nant une Journée dans quelque ferme 
hospitalière. Cela fait quatre Jour» 
que Je marche ainsi, à raison de 
25 km par Jour. Mes pied» me font. 
horriblement souffrir, mais le» enfants 
ont tenu le coup et c'est l'essentiel. 
J'espère qu'il pourront aller Jusqu'aux 
localités où l'on nous a dit de nous 
rendre. Naturellement, Je n'ai plus 
rien que cette voiture d'enfant et ce 
qu'il y a dedans. Noue avons dû fuir, 
sans prendre le temps de regarder e n 
arriére ». 

La destruction systémaUque des 
villes n'a pas seulement provoqué des 
portée en vies humaines, mal» elle a 
posé des problèmes matériels extrê-
rnement graves, dont certain» sont 
actuellement presque Insolubles. De 
chaque ville bombardée, oe sont des 
milliers de peieonnes qui se sont 
nnfuies sans bagages et souwsnt «an» 

et sans argent, a i eOss ont 
trouvé abri dans Me 

team 

n'ont pas toujours la possibilité de se 
nourrir normalement. Elles manquent 
de sucre de sel, de savon, de légumes 
et. dans certaines régions, de pain 
D'autre part, les on .res hospitaliers 
de fortune qui ont hâtivement été 
reconstitués manquent des produits 
pharmaceutiques les plu» élémentai
res et de pane mente. La destruction 
des hôpitaux posent de terribles cas 
chirurgicaux De» amputations ont 
été effectuées avec des soies ordinal 
res 

Les secourt 
Le préfet d'Aiençon, M. Legay, dont 

la ville a souffert de plusieurs bom 
berdements. s'est -efforcé d'assister les 
population» sinistrées. Il a pris toutes 
mesures pour tenter d'acheminer le 
plus rapidement possible les denrée» 
indispensables à la vie des populations 
sinistrées Afin de faciliter la tache 
difficile des autorité» françaises, 
la Feldkommandanfiur d'Aiençon • 
mis mll> litre» d'essence à la dispo
sition de la Croix-Bouge pour se» be
soins les plus impérieux. Le 19 Juin. 
le préfet Laoombe. chef de» services 
interministériels de protection contre 
le» événement» de guerre (SIPBG) est 
arrivé A Alençon pour étudier M situa
tion. Il est reparti, le même Jour pour 
Vire, Falaise et Argentan. 

La nul* de mardi à mercredi, les 
péniches de débarquement ennemies) 
réussirent sous le couvert d'un écran 
de fumée à transférer des troupe» dé) 
la côte vers la parue nord de 11M 
de Kolvlato. De» combat» continuent 
autour de M tête d» pont ennemie. 

Des escadrilles et de» bombardiers 
en piqué allemands ont attaqué des 
positions de départ et des colonnes 
ennemie» en marche Le centre de 
gravité de l'activité aérienne enne
mie a continué de a» porter entre 
1 lie de Kofvurto et la côt» nord de 
Viborg. 

Au-dessus de i~«tnme de Carélie et 
du golfe de Finlande. M rime»ri e t 
la D. C. A. finlandaises ont abattu 
83 avions ennemis. 

LES BOMBARDEMENTS 
EN FRANCE 

32 taés et 35 blessés 
dan» une bourgade du Pas-de-Calais 

Dans la soirée de samedi l'aviation 
alliée a bombardé deux commune» du 
Pas-de-Calais. Dans une bourgade on 
compte 30 tués 30 blessés dont une 
quinzaine gravement atteints ; dans 
une commune voisine il y eut 2 tués 
et S blessés 

Deux violent* raids 
sur un petit village picard 

L'avmtlon anglo-américaine a vio
lemment bombardé à deux reprises 
un petit village de la Somme, d'une 
centaine d'habitants. 

Au cours d'une première attaque, 
l'après-midi, la localité fut durement 
atteinte et de nombreuse» victimes 
sont A déplorer. 

La nuit suivante, 300 torpillée fu
rent de nouveau lancées sur le vil
lage, mais Me habitants s'étalent 
enfuis dans Ms champs et on ne 
déplore que deux victimes. 

Dans urne ville du Nord, qui a été 
cruellement éprouvée ce» derniers 
Jones, Ma équipes de sauvetage 
rataient pour rtigngM M 

Ce qu'est « l'optimisme » 
britannique 

devant la nouvelle arme 
allemande 

Vichy. 21 juin. — M. Philippe Hen-
rlot a formulé, a propos de-la nouvelle 
arme allemand-' le» observations sui
vantes : 

« Il est assez naturel que l'Angle
terre s'acharne a minimiser les atta
ques de se» engins dont les points de 
chute s'étendent de Plymouth à Ora-
vesens, sur l'estuaire de la Tamise. 
Les lncndi. s énormes allumés par cet 
engin, ne peuvent être maîtrisés mal
gré la mobilisation d'un million 
d'hommes par la défens* passive. 

> On assure aux Londonien» et aux 
autre» qu'on va certainement trouver 
une arme défensive efficace, ce qui est 
possible, mats U est permis de croire 
que les victimes éventuelles trouvent 
le temps long. 

« La chasse au bolide inoendiaire 
va devenir une occupation pour avia
teurs aru repos une manière de tir au 
pigeon pour sportsmen oisifs. La 
presse anglaise est d'ailleurs, très scep
tique, eue aussi, sur l'efficacité de cet 
épouvantai! ambulant. 

» Les Allemands sont contents d* 
leur nouvelle arme. Les Anglais s'en dé
clarent aussi très satisfaits. La seule 
objection qu'on puMse faire cepen
dant à l'optimisme britannique, c'est 
que M censure existe en Angleterre 
et qu'elle Interdit de donner V moin
dre renseignement sur les dégâts cau
sés et Lee victimes atteintes. » 

Un organe anglais demande 
une intervention da Pape 

Berlin. 21 juin. — On attache une 
certaine importance dans le» milieux 
politiques allemands à un article de 
l'« Observer» où U n'est pas difficile 
de découvrir l'effet dévastateur de la 
nouvelle aruv allemande engagée con
tre l'Angleterre. Lorsque le Journal 
fait brusquement la proposition de 
faire intervenir le Pape, on* se de
mande avec étonne ment * ^-Berlin 
pourquoi, tout à coup, un appel doit 
être adressé au Vatican, alors que pré
cédemment lorsque les hôpitaux et Me 
monuments c u l t u r e l s allemande 
étalent réduits en cendre» toute allu
sion A cette Intervention était ac
cueillie avec mépris. 

14.000 FRANÇAIS 
DANS LA ZONE SUD 

ONT RÉPONDU A L'APPEL 
DEDARNAND 

Paris. 21 Juin. — Le commandent 
Baasomplerre. chef de la franc-garde, 
a déclaré que dans la «on» méridio
nal» seulement. 14.000 Français au
raient répondu A l'appel de Darnand. 
Dans la zone nord, la mobilisation 
n'a été jusqu'ici que partielle, mais 
ses résultats sont encourageants. Tous 
les hommes sont convaincus que les 
ennemis de l!Allemagne sont aussi 
ceux de la France. La création d'un 
commissariat a été décidée, qui s'oc
cupera de toutes les questions qui 
ne relèvent pas du domaine militaire. 
La direction on est confiée a M. Oa-
rauton, qui sera assisté par MM. 
Cousteau. Rebatet. Ombelle et Hé-
rold-Paquls. 

— L'Académie éea selenee» morale» «t 
pollttgaes a décidé de mettre au concours 
deux prix « Maréchal-Lyautey » de 11.000 
(r. chacun : le premier, pour une action 
scientifique personnelle ou collective con
cernant l'Afrique française ; le second, 
pour une oeuvre littéraire destinée a faire 
mieux connaître et aimer no» possessions 
françaises d'Afrique 

— A ParU, prés 4e la gare ds Ne**, 
mardi, six voyageurs qui ss tenaient smt 
le marchepied d'un vagon ont perdu 
l'équilibre au passage d'un autre train. 
Plusieurs sont blessés grièvement, u y a 
un tué. 

— Des terroriste» ont été eeodasaaéa S 
•rt par le tribunal militaire allemand 

de Besançon et passés par les armes. 
ils avaient formé, aveo d'autres iaalvt-
dus, des groupes chargés de commettre 
des attentats. 

TJa sssUésa de franc» eut été sais A 
la disposition de l'ambassadeur 
à Vichy peur assister le» ens-ay pour assister les ers 

sinistré* au seuil des 

8J.se

